
A Amazon comme partout ailleurs, le
syndicalisme Solidaires vivra !

Le syndicalisme n’a jamais été du goût de l’entreprise Amazon. Encore moins quand c’est
un  syndicalisme  de  lutte  et  de  transformation  sociale.  Et  que  celui-ci  l’a  contraint  à
respecter la santé des salarié-es comme lors de la période COVID.

Car le monde d’Amazon et son rêve, ce sont des salarié-es précaires et serviles, dévoués
corps et âmes à leur employeur et son chiffre d'affaires. Pour être, une fois usé-es et
brisé-es par un travail avilissant, jetés comme des mal propres et être aussitôt remplacés
par une nouvelle génération de travailleurs et travailleuses précaires. Face à Amazon,
musée des horreurs sociales, les salarié-es se défendent  et  font  respecter le droit  du
travail. C’est cette dignité dont veut les priver leur employeur et qui utilise n’importe quel
prétexte  pour  sanctionner  et  licencier.  Plusieurs  sites  Amazon France Logistique  sont
concernés,  Douai,  Brétigny  ou  encore  Saran.  La  direction  nationale  à  Clichy  est
prévenue : c’est à elle d’agir maintenant pour mettre un terme à cette situation intolérable.

Face à la répression, les salarié-es ont décidé de se lever. À Lille le 27 novembre devant
la  DREETS des Hauts  de France à 9h pour  accompagner  Tatiana engagée dans un
recours contre son licenciement. À Brétigny le 28 novembre à 12h pour les conditions de
travail  et  contre  les  licenciements  dont  est  victime  notre  équipe  locale.  Face  à  la
répression, l’Union syndicale Solidaires restera inflexible. Elle soutient ces luttes et appelle
à les rejoindre massivement. 

La violence patronale détruit des vies : elle doit être combattue pour permettre enfin
la justice sociale. Les salarié-es ont des droits et doivent pouvoir les faire respecter
grâce à leur outil syndical. 

Ici et en tout lieu de travail où notre syndicalisme est empêché, nous serons là et ne
lâcherons rien.

Paris, le 25 novembre 2025


